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Enquête en cabinet libéral de Rhumatologie entre Avril et Juin 2018 

                                                                                                  les Etudes du groupe « CREER» 

 

La population :     -      130 patients interrogés 

- 66,4 % de femmes 
- Age moyen : 57 ans 1/2 

                                                  (femmes 5 ans + âgées) 

                                 -    Actifs: 57,2% 

                                              dont 45,6% de cadres et professions intellectuelles supérieures 

                                              (19% des actifs sont des professions médicales ou paramédicales) 

 

Pour vous, la médecine de demain sera-t-elle connectée ?                   oui          84,6% 

 

Avez-vous entendu parler de la télémédecine ?                                     oui           78% 

 

Qu'en savez-vous ? 

                     - rien, pas grand chose :                              49% 

                     - consultation à distance par vidéo :            46% 

                     - soins à distance :                                          5% 



 

Qu'attendez-vous de cette médecine ? 

                      - rien:                                                                                              39,5 % 

                      - rapidité de prise en charge :                                                         30% 

                      - le moyen de lutter contre les déserts médicaux :                         13 % 

                      - traiter les problèmes médicaux simples :                       )    

                      - désengorger urgences :                                                  )               5,5 % 

                      - faire un diagnostic à distance :                                      ) 

                      - meilleur suivi médical :                                                ) 

 

Quelles sont vos craintes à ce sujet ? 

• le manque de contact humain :  45,3 % 
• le risque d'erreurs diagnostiques : 21 % 
• aucune : 21 % 
• la dépersonnalisation : 8% 
• le manque d'examen clinique : 6% 

 

Envisagez-vous d'utiliser la té1éconsu1ation ?              NON  56% 

 

Avec quels acteurs souhaitez-vous partager cet outil ? 

                     - mon médecin généraliste 36%                              - un médecin 24,5% 

                     - un médecin Spé 19%        - un paramédical 5,5%           - la famille 5.5% 

 

Avez-vous confiance dans ces nouvelles technologies ?          oui    61 % 

 

Etes-vous prêt à accepter les conclusions de ce type de médecine ?         oui     53,5% 

 



Qu'est-ce qui vous attire vers ce mode de relation médicale ? 

                       - éviter les files d'attente aux urgences :                                 70,5 % 

                       - être rassuré rapidement :                                                       69 % 

                       - éviter les attentes de rendez-vous :                                        68 % 

                       - éviter le déplacement :                                                           62 % 

                       - autre : "on n'y coupera pas ", " c'est un dépannage" 

 

 

Qu'est-ce qui vous effraie dans ce type de médecine ? 

                               - le manque de contact face à face avec le médecin :                       89 % 

                               - le risque d'erreur médicale :                                                           74 % 

                               - la main-mise de groupes organisant un «marché de soins» :         72,5% 

                               - l'uberisation de la médecine :                                                         69 % 

                               - la non traçabilité des données et la non information de 

                                       votre médecin traitant :                                                            64,5 % 

                               - le manque de protection des données :                                          57,5 % 

                               - la menace sur le secret médical :                                                   50,5 % 

                               - autre : « à qui aura-t-on affaire ?», « cela aggravera les choses »,  

                                           « il y aura abus d'utilisation» 

	


